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GAZA, MÉMOIRE 
La maladresse des uns et des autres  

Depuis le massacre à Gaza et devant l'indignation générale suscitée par les crimes de guerre de l'armée israélienne sur la 
population palestinienne, des documentaires sur ''la menace islamiste'' circulent sur Internet dont plusieurs ont déjà été 
diffusés en reprises sur RDI ou sur CNN.  Voici ma petite réflexion à ce phénomène qui prend de plus en plus d'am-
pleur. 

L a terre est un beau cadeau, 
mais dont les richesses sont 
très mal partagées entre les 
humains qui l'habitent; Cer-

tains en prennent plus qu'il ne leur 
faut.  C'est fondamentalement ce mau-
vais partage des territoires et de leurs 
richesses qui crée la zizanie entre les 
hommes.   

Nous, les nord-américains, par exem-
ple, nous consommons jusqu'à 10 fois 
plus que d'autres personnes sur la 
m ê m e  t e r r e .  Q u ' e s t - c e  q u i 
nous autorise de trouver anormal que 
ceux et celles qui jugent être lésés 
dans leur droit à leur part du cadeau, 
de le réclamer..?   

Il est vrai que parmi ceux qui résistent 
pour plus de justice dans la distribution 
du cadeau, certains ont une façon plu-
tôt très maladroite de le faire.  Ils se 
trompent de discours en justifiant leur 
résistance par des raisons qui n'ont 
plus rien à voir avec la raison objective 
de la résistance.    

RÉSISTANCE vs TERRORISME 
Que ce soit en Tchétchénie, en Pales-
tine et même en Afghanistan, le but 
initial de la résistance, ce n'est pas de 
dominer le monde, de faire disparaître 
les juifs ou de tuer des enfants rus-
ses.   

Initialement, ce sont des peuples qui 
réclament un droit reconnu par l'Orga-
nisation des Nations Unis.  Leur part 
du cadeau se situe dans la reconnais-
sance de leur droit à l'autodétermina-

tion. Retrouver leur part de dignité en 
contrôlant leurs propres richesses.  

Force est de constater qu'avec le 
temps et devant le silence et l'indiffé-
rence à leurs légitimes revendica-
tions, certains sont devenus très mala-
droits pour ne pas dire fous. 

D’UNE PROPAGANDE À L’AUTRE 
Il faut donc se poser la question:  
Cette maladresse et cette folie font 
l'affaire de qui..?    

Dire et répéter, par tous les moyens 
que les islamistes jihadistes font de la 
propagande n'est-il pas en soi une 
propagande..? Une diversion pour 
faire oublier le début de l'histoire..? La 
vraie histoire..? Comment donc faire la 
part des choses dans la propagande 
des uns et des autres..?   

La plus part des grands médias, in-
cluant les chaînes d'informations inin-
terrompues comme RDI ou CNN sont 
devenus des moyens de propagande 
qui utilisent aussi l'Internet pour propa-
ger une certaine image de ceux qui, 
très maladroitement, réclament leur 
part légitime du cadeau.  Al-Jazira es-
saye de renverser la tendance en tom-
bant souvent dans le même piège. 

Est-ce normal que la plus part des 
Grands reportages de RDI, par exem-
ple, portent sur le thème de l'isla-
misme..?  Cet acharnement médiati-
que sur l'islam s'explique par le fait 
que nous sommes en guerre et en 
temps de guerre, c'est connu, la pro-
pagande connaît, de part et d'au-
tre, ses jours de gloire.   

«LA VÉRITÉ, CETTE PREMIÈRE 
VICTIME DE LA GUERRE» 

La propagande sert à nous faire ac-
cepter que nos taxes et nos impôts 
soient versés dans ce qu'on appelait 
jadis, l'effort de guerre; Celle qu'on 
mène en Irak,  en Afghanistan et par-
tout où l'armée américaine en concert 
avec d'autres armées alliées font la 
guerre au terrorisme (Indirectement 
l'armée canadienne a été associée à 
la guerre en Irak en fournissant des 
services techniques).  

La propagande sert à cacher les véri-
tables enjeux de la guerre. Cacher les 
intérêts économiques et géopoliti-
ques dans ces régions.  La propa-
gande sert à justifier l'injustifiable.  À 
nous faire accepter la mort des résis-
tants maladroits (qualifiés de terroris-
tes), la mort de nos soldats et un 

p e u  l a  m o r t  d e  n o -
tre propre conscience. 

Comment expliquer que ce même RDI 
ne nous raconte jamais de belles his-
toires de ces mêmes pays soupçon-
nés d'abriter le terrorisme..?  Question 
d'équilibrer l'information!   Comme di-
rait Anatole France ''J'aime la vérité. 
Je crois que l'humanité en a besoin ; 
mais elle a bien plus grand besoin en-
core du mensonge''.    

BESOIN DE MENSONGE 
C'est ce besoin de mensonge qui ex-
plique la maladresse des uns et des 
autres.  Alors que la vérité peut naître 
d'une petite question:   Ces ''méchants 
terroristes'' qu'on aime nous montrer 
dans ces documentaires sur l'isla-
misme, sont-ils réellement moins dan-
gereux que ceux qui prétendent vou-
loir les combattre..?    

On ne nous apprend pas à l'école de 
savoir distinguer entre une propa-
gande et une information.  On se 
trouve donc avec ce genre de docu-
mentaires dont la diffusion, de part et 
d'autres ne font qu'attiser nos identités 
meurtrières.   

Des identités qui réduisent no-
tre appartenance à la race humaine à 
des appartenances idéologiques et 
religieuses. De la même façon que 
certains se contentent d'être de droite 
ou d'être de gauche, d'autres se 
contentent d'être musulmans, d'être 
chrétiens ou d'être juifs alors qu'en 
chacun de nous foisonne une variété 
d'appartenances sans frontières. Un 
potentiel de richesse dont nous nous 

privons par maladresse et cela fait 
l'affaire de quelqu'un.   Toujours. 
(http://www.ledevoir.com/2007/10/10/1
59938.html)   

SILENCE COMPLAISANT OU    
COMPLICE ? 

Dans un monde meilleur, la mala-
dresse des uns ne devraient pas justi-
fier celle des autres.   

Comment expliquer le silence des dé-
mocraties occidentales devant les 
massacres sur Gaza..?  Et pourquoi 
ces artistes québécois, connus pour 
leur militantisme  à la promotion de la 
paix, ont cette fois habité le si-
lence..? Eux qui revendiquent leur ap-
partenance à l'humanité entière,  leur 
indignation a brillé par son absence 
alors que des civiles palestiniens se 
faisaient massacrer !  Ce silence se-
rait-il le résultat de ces années 
de propagande..?  Surtout depuis un 
certain 11 septembre 2001..?  

Quand on veut un pays pour soi, la 
moindre des choses, ne seraient-il 
pas d'être un peu plus sensible à ceux 
qui en réclament un pour eux aussi..?   

Ce silence est maladroit.  L'histoire le 
jugera mieux que moi !   

Certains me diraient que ce n'est pas 
facile de garder sa part de lucidité au 
milieu d'une guerre de propa-
gande.   Mais quand le silence per-
siste alors que la guerre ne respecte 
plus les lois de la guerre, cela révèle à 
quel point règne la maladresse des 
uns et des autres. 

Par Mohamed Lotfi, Journaliste et 
réalisateur radio 


